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Résumé 

Le présent travail vise à évaluer l’efficacité des systèmes sanitaires et scolaires dans différentes 

régions du Sénégal et identifier les marges de manœuvre pour améliorer l’utilisation des 

ressources. Pour ce faire, nous avons utilisé la méthode DEA (Data Envelopment Analysis) 

orienté output. Les résultats révèlent que certaines régions sont relativement mieux dotées en 

termes de ressources mais moins efficaces et vice versa. Ils indiquent également, de façon 

globale, que certaines structures qui composent le système sanitaire ou scolaire ont une taille 

non optimale (score d’échelle inférieur à 1), d’autres, par contre, n’ont pas à faire des 

ajustements au niveau de leur taille mais améliorer ou corriger le déficit dans la gestion des 

ressources. 

Mots clés : DEA, Efficacité, Efficience, système scolaire, système sanitaire.  

 

Summary 

The aim of this work is to evaluate the effectiveness of health and school systems in different 

regions of Senegal and to identify the room for maneuver to improve the use of resources. To 

do this, we used the data-oriented approach (DEA). The results reveal that some regions are 

relatively better endowed in terms of resources but less efficient and vice versa. They also 

indicate, in a holistic way, that some structures that make up the health or school system have 

a non optimal size (scale score less than 1), while others do not have to make adjustments at the 

level of their size but improve or correct the deficit in resource management. 

 

Keywords: DEA, Effectiveness, Efficiency, school system, health system. 
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Introduction 

La disponibilité limitée des ressources de nos économies impose la réflexion sur l’utilisation 

efficace de ces ressources. Ainsi, la notion d'efficacité productive ou efficacité économique 

prend une place de plus en plus importante dans les débats scientifiques de façon générale, et 

les domaines de l’éducation et de la santé en particulier.                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                        

La forte croissance démographique, conjuguée à une croissance économique soutenue, impose 

aux systèmes éducatifs une mobilisation d’importants moyens pour adapter l’offre scolaire aux 

défis croissants de la qualité et de l’accès à l’éducation. Sur le plan quantitatif, les pays 

d'Afrique ont réalisé des progrès très significatifs depuis trente ans pour répondre à la demande 

d’éducation, étendre la couverture scolaire et maintenir le plus d'enfants possible au primaire. 

Toutefois, le faible taux d’alphabétisme de la population âgée de 14 à 24 ans traduit les 

difficultés de ces systèmes éducatifs à transmettre les compétences fondamentales à tous les 

jeunes et à garantir que ces compétences restent acquises dans la durée2. Le besoin d’améliorer 

la qualité de l’enseignement se fait sentir de plus en plus. Les acquis scolaires et l’efficacité 

sont devenus ainsi des concepts clé dans la réforme du système éducatif. L’efficacité interne de 

l’éducation peut être appréhendée à l’aide d’indicateurs. Pour ce qui nous concerne, ces 

indicateurs seront explicités dans la partie méthodologie.  

Au Sénégal, la comparaison régionale en termes de ressources et des résultats laisse entrevoir 

de fortes disparités. Deux interprétations peuvent être données à ce phénomène. Ces écarts 

peuvent d’abord rendre compte de besoins sanitaires et médicaux en fonction des 

caractéristiques particulières de la région. La structure par âge, par sexe mais aussi le niveau de 

revenu sont autant de paramètres qui peuvent expliquer des besoins médicaux différents, donc 

des niveaux de dépenses différents. Il est également possible d’attribuer ces disparités des 

dépenses à une mauvaise gestion du risque maladie par les différents acteurs du système de 

santé dans certaines régions. En d’autres termes, l’hypothèse du gaspillage de ressources, dans 

certaines régions, ne peut être écartée. Certaines régions seraient moins efficaces que d’autres 

L’objectif général de ce travail est, d’une part, d’évaluer l’efficacité interne des écoles 

d’enseignement élémentaires et secondaire et d’autre part, l’efficacité du système sanitaire à 

l’échelle régionale. Il est question d’assigner à chaque région un score qui indique s’il y a encore 

la possibilité d’améliorer les résultats compte tenu des ressources disponibles. Autrement dit, il 

                                                           
2 Performances des systèmes éducatifs en Afrique subsaharienne francophone, PASEC 2014 
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indique le résultat qu’aurait obtenu la région si elle était efficace. À l’issue de cette étape, il est 

possible d’établir une hiérarchie entre les régions en termes d’efficacité. 

Spécifiquement, notre objectif est : 

 

 d’analyser les inégalités de dotation en ressources entre les régions ; 

 de déterminer les marges de manœuvre en termes d’amélioration de la productivité des 

ressources pour chaque région. 

Notre plan de travail sera axé sur deux points D’abord, dans la première partie, nous allons faire 

une brève revue de littérature, ensuite la deuxième partie sera consacrée à l’évaluation de 

l’efficacité. 

 

Chapitre I 1: définition de concepts et revue de littérature  

A.  Définition de concepts 

1.  Efficacité et efficience 

Le concept d'efficacité a été popularisé par les auteurs tels qu’Ardoino (1984)3, Bonniol (1988)4 

et Bonniol et Genthon(1989)5. Il est repris par Sall M. et Deketele6 et pensent que ce concept 

relève de « l'ordre de la visée » (et donc des intentions ou des objectifs visés), alors que le 

concept d'efficience relève de « l'ordre de la programmatique » (et donc des ressources, coûts, 

planification, etc.). De manière ramassée, l’efficacité mesure le rapport entre les résultats 

obtenus et les objectifs visés. C’est la capacité à réaliser les objectifs fixés. L’efficience mesure 

le rapport entre résultats obtenus (produits ou services rendus) et les ressources mobilisées. 

C’est le ratio input/output.  

2. L’efficience d’échelle 

L’efficience d’échelle cherche à déterminer dans quelle mesure une institution fonctionne avec 

des rendements d’échelle croissants ou décroissants, ce qui permet de définir la taille optimale 

d’un établissement.  

3. Rendements d’échelle croissants 

Les rendements sont croissants lorsque la production varie de façon plus importante que la 

variation des facteurs de production utilisés, en d’autres termes la production d'une unité 

supplémentaire s'accompagne d'une baisse du coût unitaire (= économie d’échelle). Les 

                                                           
3 Ardoino. J. (1984). Pédagogie du projet ou projet éducatif ? Pour:. 94, 5-13. 
4 Bonniol, J.-J. (1988). Entre les deux logiques de l'évaluation : rupture ou continuité. Bulletin de l'ADMEE, 88(3), 1-4. 
5 Bonniol, 1.-1. & Genthon, M. (1989). L'évaluation et ses critères : critères de réalisation. Repères, 79, 107-119. 
6 L’évaluation des rendements des systèmes éducatifs : apport des concepts d’efficacité, d’efficience et d’équité, Mesure et 

évaluation en éducation, Vol.19 n°3, pages 119 à 142. 
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entreprises qui évoluent dans cette situation devraient pouvoir accroitre le volume de leur 

productivité tout en baissant leurs couts unitaires 

 

4. Rendements décroissants 

 Les rendements sont décroissants si la variation de la production est inférieure à la variation 

des facteurs de production utilisés. En d’autres termes, le coût marginal va en augmentant, c’est-

à-dire que plus on produit et plus il est coûteux de produire une unité supplémentaire (= 

déséconomie d’échelle). 

 

B.  Brève revue de littérature  

Les facteurs socio-économiques, les caractéristiques et les ressources de l’école sont 

déterminants sur les performances de l’élève. 

 Les facteurs socio-économiques 

Les résultats de l’évaluation PASEC2014 indiquent que les enfants dont les parents sont 

alphabétisés tendent à avoir de meilleures performances scolaires. Dans neuf pays sur dix (y 

compris le Sénégal), les élèves dont au moins un des parents sait lire enregistrent des scores 

supérieurs. 

En outre, la performance des élèves est liée à la disponibilité de livres à la maison. En début de 

scolarité, les performances des élèves dont les familles ne possèdent pas de livres sont 

significativement plus faibles, dans les dix pays à l’exception du Burundi, en langue, et dans 

six des dix pays en mathématiques. Par ailleurs, les élèves qui participent à des travaux agricoles 

et de petit commerce, de manière régulière ou intensive, ont de moins bons résultats, que ce soit 

en lecture ou en mathématiques. Les différences de performances sont généralement plus 

importantes en lecture, et sont significatives dans l’ensemble des dix pays. Dans presque tous 

les pays, les élèves qui ont fréquenté la maternelle (préscolaire) obtiennent de meilleurs 

résultats, tout particulièrement en langue. Les écarts de performance en mathématiques liés à la 

préscolarisation sont moins importants en début de scolarité, mais significatifs dans sept pays. 

L’analyse montre également que les élèves qui n’ont jamais redoublé ont des performances 

scolaires supérieures à celles des élèves ayant redoublé au moins une fois au cours du cycle. De 

manière générale, l’entrée tardive à l’école est liée à une plus faible performance des élèves.7 

                                                           
7 Performance des systèmes éducatifs en Afrique subsaharienne francophone, PASEC 2014 
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Concernant la santé, la littérature a permis aussi de comprendre qu’il y a un lien causal entre  

ces mêmes facteurs (sociaux, économiques, environnementaux, démographiques et sociaux-

sanitaires) et  les résultats du système sanitaire (mortalité, espérance de vie, etc.). Nous pouvons 

retenir  le pourcentage de la population ayant accès à une source d’eau salubre8, taux 

d’alphabétisation des adultes, le taux d’urbanisation, le ratio population/hôpitaux, pharmacies, 

etc. l’Agence canadienne de santé publique(2012) a retenu 12 déterminants de la santé à savoir : 

1. le niveau de revenu et le statut social; 

2. les réseaux de soutien social; 

3. l'éducation et l'alphabétisme; 

4. l'emploi et les conditions de travail; 

5. les environnements sociaux; 

6. les environnements physiques; 

7. les habitudes de santé et la capacité d'adaptation personnelles; 

8. le développement de la petite enfance; 

9. le patrimoine biologique et génétique; 

10. les services de santé; 

11. le sexe; 

12. la culture. 

L'état de santé d’une personne se caractérise donc par des interactions complexes entre plusieurs 

facteurs individuels, socio-environnementaux et économiques. Il existe divers modèles 

explicatifs de ces déterminants de la santé : Le modèle de Dahlgren et Whitehead (en arc en 

ciel) présente les déterminants de la santé en 4 niveaux résumant l’ensemble des points ci-

dessus. Ces niveaux ne sont pas indépendants les uns des autres, ils interagissent9.  

 

 Les caractéristiques et les ressources de l’école 

 

L’évaluation montre que la performance des écoles en zone rurale est moindre que celle des 

écoles en milieu urbain. Toutefois, à niveau égal d’indice d’aménagement du territoire dans la 

zone de l’école, qui mesure la disponibilité d’un ensemble d’infrastructures, de services sociaux 

et administratifs et de biens et services, les performances en milieux urbains et ruraux sont 

                                                           
8 Efficacité et Efficacité des Systèmes de Santé : Application Aux Pays de la Région MENA, Imen JAOUADI JEMAI 
9 Whitehead, M., Dahlgren G. What can we do about inequalities in health. The lancet, 1991, n° 338 : p. 1059–
1063. 
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comparables. De manière générale, les écoles disposant des meilleures conditions de 

scolarisation (infrastructure, ressources pédagogiques, conditions de santé et d’hygiène) tendent 

à produire de meilleurs résultats. Par exemple, les élèves de classes ne disposant que d’un 

manuel pour trois élèves ou plus sont en général moins performants que ceux de classes mettant 

à disposition un manuel par élève, tant en lecture qu’en mathématiques. Ces ressources tendent 

à être d’un meilleur niveau en début qu’en fin de scolarité. Les résultats de Diagne (2007)10, 

dans une étude réalisée sur les déterminants de l’apprentissage de l’élève, montrent que le 

développement des infrastructures a une influence positive et non significative sur la 

performance des élèves. A partir d’un indice d’équipement de l’école construit sur la base de la 

présence ou non d’un bureau du directeur dans l’école, d’un magasin, d’une bibliothèque, d’une 

salle de maîtres, d’une salle informatique, d’une infirmerie, de toilettes pour les élèves, d’une 

cantine gratuite ou payante, d’un terrain de sport, d’une clôture, de l’électricité, d’un point d’eau 

potable, ils trouvent une relation significative négative entre les acquisitions des élèves et le 

faible niveau de cet indice. Ainsi les auteurs concluent que les élèves de deuxième année se 

trouvant dans des écoles mieux équipées bénéficieraient d’un meilleur environnement 

d’apprentissage et sont plus susceptibles de mieux travailler à l’école.11 

Chapitre II : évaluation de l’efficacité 
 

L’approche méthodologique de cette étude consiste en l’application du modèle de DEA. Il s’agit 

de mettre une  relation entre les ressources utilisées par une DMU (Decision Making Unit) et 

les résultats obtenus. Dans notre cas, chaque région, administrative représente une DMU. La 

démarche méthodologique consistera : 

 Présenter la méthode d’analyse 

 Présenter les données utilisées 

 Classer les régions selon leur niveau de dotation en ressources 

 Evaluer l’efficacité 

 

                                                           
10 Déterminants des apprentissages dans l'éducation primaire au Sénégal, CRES-UCAD, SENEGAL, 47p. 
11 Analyse des inégalités d’allocation des ressources intra urbaines et intra rurales et efficacité interne des 
écoles primaires en côte d’ivoire, SEYDI Boubacar 



 

11 

SECTION  1 : Présentation de la méthode et des données 
II.1.1. Présentation de la méthode d’analyse  
 

Pour mesurer la performance des écoles, il existe une multitude de méthodes. Pour la majorité 

d’entre elles, le concept de performance s’exprime pour une mesure de distance entre une 

observation et une cible. La cible utilisée peut être déterminée par une statistique. Par exemple 

les méthodes ad hoc qu’on utilisait jusqu’ à la fin des années 50 mesuraient la performance 

uniquement par la productivité. Ces méthodes calculaient la productivité en divisant l’output 

d’une unité de production par un seul de ses inputs, généralement le travail. La productivité 

moyenne ainsi calculée, pouvait être entre autre utilisée pour comparer les entreprises d’un 

même secteur. Dans ce cas, on utilisait comme cible l’entreprise qui avait la productivité 

moyenne la plus élevée. La distance qui séparait cette entreprise des autres servait de mesure 

de performance. Certes les méthodes pour mesurer la performance se sont beaucoup raffinées, 

mais l’idée de base est toujours la même dont la méthode DEA.  

La méthode d’enveloppement des données (Data Envelopment Analysis) a été mise au point à 

partir des travaux de Farrell (1957), lui-même inspiré du≪ coefficient technique ≫ de Debreu, 

G. (1951). Depuis lors, les travaux dans le domaine de l’efficacité productive ont connu de très 

grands développements. La méthode DEA a connu de grands développements ces 20 dernières 

années. Elle s’est diffusée d’abord aux Etats-Unis puis ces derniers temps, au reste du monde. 

Nous nous proposons de retenir cette méthode pour mesurer l’efficience de notre système  

sanitaire et éducatif. Le choix de cette méthode se justifie par le fait que l’étude s’intéresse, 

d’une part, à un cas où il y a la présence de plusieurs inputs et plusieurs outputs, d’autre part, à 

l’étude de l’efficacité des secteurs et non aux technologies utilisées. Elle se justifie également 

dans notre cas, par le faite que chaque région est considérée comme une unité décisionnelle (≪ 

Décision Making Unit ≫ DMU, qui transforme des ≪ inputs ≫ en ≪ outputs ≫. Les inputs 

sont des ressources utilisées pour créer des outputs d’une qualité donnée. 

Le développement de l’analyse des modèles DEA présente plusieurs variantes qui ne sont pas 

exposées ici: Modèles à variables muettes, à variables discrétionnaires ou non discrétionnaires, 

etc. Les modèles DEA de base sont présentes dans le graphique ci-dessous12. 

 

 

                                                           
12Nodjitijdé Djimasra Efficacité technique, productivité et compétitivité des principaux pays producteurs de 

coton, 2009 
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Graphique 1: classification des modèles DEA 

 

 

Le choix du type de modèle se réfère principalement à l’objectif que se fixe une organisation. 

Il est essentiel de choisir un modèle approprié et pertinent puisque la façon d’interpréter les 

résultats et celle d’appliquer les données sont différents selon le type du modèle. La mesure de 

la performance peut se faire par la méthode « orienté input » ou par la méthode « orienté 

output ». La première cherche à mesurer la quantité d’inputs minimale possible pour produire 

une quantité donnée d’outputs (Seiford et Thrall, 1990)13. La deuxième cherche à mesurer la 

quantité maximale d’outputs pour une quantité d’input donnée (Seiford et Thrall, 1990). 

La méthode DEA est un outil d’analyse et d’aide à la décision dans les domaines suivants14 : 

- en calculant un score d’efficience, elle indique si une organisation dispose d’une marge 

d’amélioration ; 

- en fixant des valeurs-cibles, elle indique de combien les inputs doivent être réduits et les 

outputs augmentés pour qu’une organisation devienne efficiente ; 

- en identifiant le type de rendements d’échelle, elle indique si une organisation doit augmenter 

ou au contraire réduire sa taille pour minimiser son coût moyen de production ; 

- en identifiant les pairs de référence, elle désigne quelles organisations disposent des best 

practice à analyser. 

Pour ce qui concerne notre étude, nous optons pour le rendement d’échelle variable « output 

orienté » car il y a la présence de contrainte sur l’input. 

                                                           
13 Seiford L., et M. Thrall (1990); « Recent developments in DEA/ the mathematical programming approach to 

frontier analysis », Journal of econometrics, vol. 46 n° ½, pp.7-38. 
14 Jean-Marc Huguenin, Data Envelopement Analysis, IDHEAP 278/2013 
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II.1.2.  Présentation des données utilisées 

 

Les données utilisées proviennent du ministère de l’éducation(RNSE), des Revues annuelles 

Conjointes (Enquête Démographique et de Santé) et de l’Agence Nationale de Statistique et de 

la Démographie(ANSD).  

Les variables retenues sont les suivantes : 

Education : 

Enseignants sans diplômes (EDS) 

Le ratio manuel scolaire/élève (RME) 

Le ratio élève/maitre (REM) 

Le ratio élève/salle (RES) 

Le taux d’achèvement (TAP) 

Le taux de réussite au CFEE (TRC) 

Le taux de réussite au bac (TRB) 

Le taux d’enseignants ayant le CAP(CAP) 

Santé : 

Le nombre d’habitants par poste de santé (NHPS) 

Le nombre d’habitants pour une pharmacie (NHPHAR)  

Le nombre d’habitants pour un médecin (NHMED) 

Le nombre d’habitants par case de santé (NHCS)   

L’espérance de vie(EV) 

Mortalité infanto juvénile(M.INF) 

SECTION 2 : Classification des  régions  
 

Il s’agit dans cette partie de regrouper les différentes régions qui se ressemblent en termes de 

dotation des ressources. Les régions qui se retrouveront dans un même groupe formeront une 

catégorie ou classe. Par conséquent, nous utilisons, dans cette étude, l’Analyse en Composante 

Principale (ACP) pour faire la classification. Nous avons choisi de classer les régions  en quatre 

catégories : régions « bien dotées », « assez bien dotées » « moyennement dotées » et « peu 

dotées ». Les éléments les plus déterminants dans cette classification sont l’équipement des 

élèves et la proportion des enseignants ayant un diplôme professionnel. La classification portera 

d’abord sur le sous-secteur de l’éducation, ensuite sur celui de la santé. 
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   II.2.1. enseignement primaire 

Nous rappelons que les classes ont été formées suivant les ressemblances sur les distances des 

individus par rapport à l’individu moyen. Cet individu moyen est caractérisé par un ratio 

élèves/salle de classe est de 44,844, un ratio élèves/enseignant de 41. La proportion 

d’enseignants ayant un CAP de 33,979 %. La proportion d’enseignants sans diplôme s’élève à 

17%, le rapport manuel/élève pour les étapes CI-CP, CE1-CE2 et CM1-CM2 est de 1,136 ; 

2,271 et 3,043 respectivement 

 

Tableau 1: caractéristiques des classes des régions dans l’enseignement élémentaire 

 

 1 2 3 4 Moyenne 

ratio élève / maitre 27,89 36,52 65,36 39,59 41,337 

ratio élève / salle 39,28 38,42 70,97 42,42 44,844 

CAP 50 27,76 28,25 38,4 33,979 

sans diplôme15 14 19,74 29,385 12,33 17,600 

manuel 116 2 1,32 1,15 0,83 1,136 

manuel 2 3 2,64 2,35 1,82 2,271 

manuel 3 5 3,36 3,35 2,35 3,043 

Source : RNSE 2014, ANSD, calcul auteur 
 

La classe 1 n’est représentée que par la région de Dakar qui est relativement bien dotée. Cette 

position est surtout expliquée par la proportion importante des enseignants ayant un diplôme 

professionnel et le niveau d’équipement des élèves exprimé, ici, par le ratio manuel/élève. La 

classe 2 regroupe les régions dont la dotation est relativement proche de la moyenne car leurs 

élèves, mis à part Dakar, sont les mieux équipés du CI au CM2. Il s’agit des régions de 

Kédougou, Louga, Matam, Fatick et Kaolack. Les régions de Diourbel et Kaffrine sont un peu 

en dessous de la moyenne en termes de dotation. Elles concentrent les plus grandes proportions 

des enseignants sans diplômes. Au bas de l’échelle, nous retrouvons les régions comme 

Sédhiou, Saint louis, Tambacounda, Ziguinchor, Thiès et Kolda dans la mesure où elles sont 

moins équipées en termes de manuels scolaires. Toutefois, elles ont moins d’enseignants sans 

diplômes et le plus grand taux d’enseignants professionnel après Dakar. 

Le niveau de dotation en ressources de chaque région est donné par le tableau récapitulatif ci-

dessous. 

 

                                                           
15 Diplôme non identifié ou autre type de diplôme ou sans diplôme 
16 Ratio manuel/élève pour l’étape 1 : CI-CP 
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Tableau 2: répartition des régions suivant leur niveau de dotation ressources pour 

l’enseignement élémentaire 

bien dotée Assez bien dotée Moyennement dotée peu dotée 

Dakar 

Kaolack 

Diourbel 

saint louis 

Kédougou Sédhiou 

Louga Tambacounda 

Matam 

Kaffrine 

Thiès 

Fatick Ziguinchor 

 Kolda 

Source : RNSE 2014, calcul auteur 
 

II.2.2. enseignement secondaire 

 

Au niveau de l’enseignement secondaire, les régions de Kaffrine, Kaolack, Louga, Thiès et les 

départements de Dakar, Pikine-Guédiawaye et Rufisque viennent en tête en termes de 

ressources. Ils sont suivis par la région de Diourbel. La troisième position est occupée par les 

régions (Kédougou et Sédhiou) dont les valeurs des ressources tournent autour de la moyenne 

nationale. Les régions de Fatick, Kolda, Matam, Saint louis, Tambacounda et Ziguinchor sont 

les moins dotées.  

Tableau 3: caractéristiques des classes des régions dans l’enseignement secondaire 

 

 1 2 3 4 moyenne 

Elève/GP 50,1 56 37,5 43,5 46,4 

Manuel/élève 2,4 5,9 3,1 1,7 2,4 

Diplôme : CAPES(%) 14,2 10,3 7,1 7,5 10,6 

Sans diplôme 31,5 42,9 26,6 46,9 37,4 
Source : RNSE 2014, calcul auteur 
 

Le niveau de dotation en ressources de chaque région est donné par le tableau récapitulatif ci-

dessous. 

Tableau 4: répartition des régions suivant leur niveau de dotation ressources pour 

l’enseignement secondaire 

bien dotée Assez bien dotée Moyennement dotée peu dotée 

Dakar 

Diourbel 

Kédougou 

Fatick 

Pikine/Guédiawaye Kolda 

Rufisque Matam 

Kaffrine saint louis 

Kaolack 

Sédhiou 

Tambacounda 

Louga Ziguinchor 

Thiès  
Source : RNSE 2014, calcul auteur 
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II.2.3. le système sanitaire 

 

Dans ce sous- secteur, il sera question, comme dans le cas précédent, de voir les régions les 

plus riches en ressources de santé. La classe 1 a le meilleur ratio population/pharmacie et la 

deuxième pour les autres indicateurs. La classe 4, elle, a les meilleurs ratios population/Case de 

santé/Poste de santé. Nous pouvons donc dire que pour ce qui concerne le secteur de la santé, 

huit régions tournent autour de la moyenne en termes de dotation. Il s’agit des régions de Fatick, 

Kaffrine, Kédougou, Matam, saint louis, Sédhiou, Tambacounda et Ziguinchor. Le groupe des 

régions ayant plus de ressources est composé de Dakar, Kaolack, Louga et Thiès. Les troisièmes 

et quatrièmes positions sont respectivement occupées par Kolda et Diourbel. Le tableau ci- 

après résume la situation de chaque région. 

 

Tableau 5: caractéristiques des classes des régions dans le secteur sanitaire 

 

 1 2 3 4 

population/médecin 20353 19540 226339 30527 

population/pharmacie 19313 70166 39942 50890 

population/Case de santé 192891 308729 226339 106271 

population/Poste de santé 16556 16779 13314 7110 
Source : RAC 2014, calcul auteur 
 

Tableau 6: répartition des régions suivant leur niveau de dotation en ressources 

sanitaires 

 

bien 
dotée Moyennement dotée peu dotée Assez bien doté 

Dakar 

Diourbel Kolda 

Fatick 

Kaffrine 

Kaolack 
Kédougou 

Matam 

Louga 
saint louis 

Sédhiou 

Thiès 
Tambacounda 

Ziguinchor 
Source : RAC 2014, calcul auteur 
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SECTION 3 : interprétation des résultats 
II.3.1.  enseignement primaire 

Les données utilisées sont relatives aux résultats des systèmes éducatifs et aux moyens utilisés 

dans chaque région. Nous avons retenu pour cette étude 7 variables soit 5 inputs et 2 outputs : 

Les inputs : 

 

 Enseignants sans diplômes (ESD) : proportion d’enseignants dont les diplômes ne sont 

pas identifiés ou autre type de diplôme ou sans diplôme 

 Le ratio manuel scolaire/élève (RME) : il permet de mesurer le niveau d’équipement 

en livre de lecture et de calcul des élèves. Il est calculé en faisant le rapport entre le 

nombre de manuels recensés pour les disciplines fondamentales et le nombre d’élèves 

des années d’étude concernées. 

 Le ratio élève/maitre (REM) : il permet d’apprécier la dotation en quantité de l’école 

en personnel enseignant. Il est calculé en faisant le rapport entre le nombre d’élèves 

total et le nombre d’enseignants. 

 Le ratio élève/salle (RES) : il qui permet de voir la dotation de l’école en salle de 

classe. Il est calculé en faisant le rapport entre le nombre d’élèves total de l’école et le 

nombre de salles effectivement utilisées. 

 Le taux d’enseignants ayant le CAP(CAP) 

Les outputs : 

 Le taux d’achèvement (TAP) : il calculé en faisant le rapport entre les nouveaux 

inscrits de la classe de CM2 et la population scolarisable âgée de 12 ans: 

 Le taux de réussite au CFEE (TRC) : 

Le graphique nous montre que les régions de Diourbel, Fatick, Kaffrine, Kaolack et Louga sont 

inefficaces. Parmi ces régions, deux sont bien dotées (Kaolack et Louga) et une moyennement 

dotée (Diourbel). A côté d’elles, nous retrouvons la région de Fatick pourtant relativement assez 

bien dotée mais moins efficace. Par ailleurs est à noter que parmi ces régions moins efficaces, 

certaines le sont encore plus que d’autres. 
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Graphique 2: distribution des régions selon leur efficacité technique 

 

 
Source : RNSE 2014, calcul auteur 
 

En regardant le tableau 7, les efficiences techniques totales, pures et d’échelle sont de 91,5%, 

92% et 99,4% respectivement. Ces résultats montrent qu’en moyenne, le Sénégal a une marge 

de manœuvre en termes d’amélioration des résultats de l’école primaire tout en gardant 

inchangés les ressources. Ainsi, le Sénégal pourrait augmenter ses résultats scolaires près de 

8% avec le même niveau de ressources disponible en corrigeant le mode de gestion de son 

système scolaire au niveau élémentaire. S’il apporte quelques ajustements au niveau des tailles 

des structures de scolaire, il y aura une amélioration des résultats d’environ 0,5%. Nous voyons 

donc que la progression de l’efficience de l’école dépend beaucoup plus de la mode de gestion 

que d’autre chose. 

Tableau 7: scores d’efficacité au niveau national 

 Sénégal CRS_TE VRS_TE SCALE 

scores 91,5% 92,0% 99,4% 

                  Source : RNSE 2014, calcul auteur 
 

Tableau 8: répartition des régions suivant les scores d’efficacité dans l’enseignement 

élémentaire 

région Diourbel Fatick Kaffrine Kaolack Louga 

VRS_TE 0,78 0,682 0,747 0,766 0,907 

SCALE 0,988 0,958 1 0,981 0,984 

CRS_TE 0,771 0,653 0,747 0,751 0,893 

RTS IRS IRS CRS IRS IRS 

                   Source : RNSE 2014, calcul auteur 
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efficacité technique
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La région de Diourbel (tableau 8) a une efficience pure de 78% et une efficience d’échelle de 

98,8%. Elle évolue dans une situation de rendements d’échelle croissants (IRS). En améliorant 

la manière dont l’école est gérée, les résultats peuvent progresser de 22% (100 – 0,78). En 

ajustant la taille de l’école, ils peuvent progresser de 1,2% (1-0,988). Prenons un exemple sur 

les valeurs d’origine des variables de la région de Diourbel : le taux de réussite au CFEE 

(31,5%) et le taux d’achèvement (46%). Cependant, elle pourrait enregistrer des taux de réussite 

et d’achèvement supérieurs avec le même niveau d’input : si elle gère bien l’école, le taux de 

réussite au CFEE et le taux d’achèvement peuvent passer respectivement à 38,43% et 56,12%. 

La région de Kaffrine (cf. tableau) a une efficience pure de 74,7% et une efficience d’échelle 

de 100%. Elle évolue dans une situation de rendements d’échelle constants (CRS). Elle ne peut 

pas améliorer son efficience en faisant des ajustements au niveau de la taille de l’école dans la 

région. La marge d’amélioration se situe dans gestion en apportant quelques corrections dans 

la gestion surtout en terme technologique. Celle-ci doit être adaptée aux réalités actuelles, le 

taux de réussite au CFEE peut passer de 22,3% à 27,94% et celui d’achèvement de 40,2% à 

50,37%. 

Pour ce qui concerne les régions de Fatick, Kaolack et Louga, elles ont la possibilité d’améliorer 

leurs résultats respectivement de 31,8%, 23,4% et 9,3% en corrigeant la manière de gérer 

l’école. Ces variations correspondent à des taux de réussite au CFEE qui passent à 29,39% ; 

39,86% et 34,87%mais aussi à des taux d’achèvement qui passent de 75% à 71,3% et 64,6% à 

98,85% ; 87,98% et 70,61% respectivement pour les régions de Fatick, Kaolack et Louga.  

Les tableaux 9 et 10 nous montrent l’efficacité des régions selon leurs dotations et leurs marges 

de manœuvre. Le premier nous permettra de voir si l’efficacité des régions à son niveau de 

dotation. Autrement dit les régions les plus efficaces sont – elles les mieux dotées. La région de 

Diourbel est  moins dotée que celle de Kaffrine, Fatick et Kaolack. Cependant elle affiche un 

coefficient d’efficacité relativement supérieur. A partir de là, il est possible de dire qu’y a des 

régions qui peuvent ne pas avoir des ressources relativement assez élevées mais efficaces.      

Tableau 9: répartition des régions inefficaces suivant leur dotation en ressources au 

niveau élémentaire 

 bien doté moyennement doté assez bien doté peu doté 

Diourbel   X [0,78] IRS     

Fatick     X [0,682] IRS   

Kaffrine     X [0,747] CRS   

Kaolack X [0,766] IRS       

Louga X [0,907] IRS       

               Source : RNSE 2014, calcul auteur 
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Le tableau 10 présente les valeurs d’output d’origine et d’efficience. La valeur d’efficience nous 

renseigne sur l’effort que la région devrait fournir pour atteindre l’efficacité technique. La 

région de Louga, par exemple, doit arriver à un taux de réussite au CFEE de 34,87% pour être 

parmi les régions efficaces au niveau de l’enseignement élémentaire. 

Tableau 10: répartition des valeurs d’efficience  

 

 taux de réussite CFEE (%) taux d'achèvement(%) 

 valeur initiale valeur d'efficience valeur initiale valeur d'efficience 

Diourbel 31,5 38,43 46 56,12 

Fatick 24,8 29,39 75 98,85 

Kaffrine 22,3 27,94 40,2 50,37 

Kaolack 32,3 39,86 71,3 87,98 

Louga 31,9 34,87 64,6 70,61 

Source : RNSE 2014, calcul auteur 

II.3.2.  enseignement secondaire 

 Au niveau du secondaire, 5 variables ont été retenues dont 4 inputs et 1output 

Les inputs : 

 Le taux d’enseignants ayant le CAP(CAP) 

 Le ratio manuel scolaire/élève (RME) : 

 Enseignants sans diplômes (EDS) : 

 Elève/groupe pédagogique(EGP) 

L’output : 

 Le taux de réussite au bac (TRB) 

Dans cette partie, les statistiques nous ont permis de repartir les résultats de la région de Dakar 

selon les départements de Dakar, Pikine/Guédiawaye, Rufisque.  En matière d’éducation au 

niveau secondaire, deux départements (Pikine/Guédiawaye pris ensemble) et cinq régions 

s’avèrent inefficaces : il s’agit des régions de Diourbel, Kaolack, Kédougou, Kolda et Louga 

(cf. Graphique). Il faut noter que parmi elles, certaines sont relativement bien dotées (Kaffrine, 

Kaolack et Louga) et d’autres le sont moyennement (Kédougou et Sédhiou). Par ailleurs, tous 

n’ont pas le même degré d’inefficacité : il y a des régions qui doivent fournir plus d’efforts que 

d’autres pour atteindre l’efficacité 
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Graphique 3: distribution des régions selon leur efficacité technique 

 

 
 
Source : RNSE 2014, calcul auteur 

Le Sénégal présente (tableau11) les scores d’efficacité technique totale, pure et d’échelle de 

89,85%, 90,72% et 97,83% respectivement. Il a donc la possibilité, d’améliorer les résultats du 

niveau d’enseignement secondaire sans augmenter le niveau de ressources : Les résultats 

scolaires peuvent progresser d'un peu prés de 9,28% avec le même niveau de ressources 

disponible en corrigeant le mode de gestion de son système scolaire au niveau secondaire. S’il 

apporte quelques ajustements au niveau des tailles des structures  scolaires, il y aura une 

amélioration des résultats d’environ 2,17%.  

 

Tableau 11: scores d’efficacité au niveau national 

 

Sénégal CRS_TE VRS_TE SCALE 

Scores(%) 89,85 90,72 97,83 

Source : RNSE 2014, calcul auteur 
 

Tableau 12: répartition des régions suivant les scores d’efficacité dans l’enseignement 

secondaire 

 CRS_TE VRS_TE SCALE RTS 

Pikine/Guédiawaye 0,908 0,908 1 IRS 

Diourbel 0,755 0,792 0,953 IRS 

Kaolack 0,692 0,714 0,97 IRS 

Kédougou  0,715 0,717 0,998 IRS 

Kolda 0,748 0,775 0,965 IRS 

Louga 0,763 0,785 0,972 IRS 

Source : RNSE 2014, calcul auteur 
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L’enseignement secondaire de ces différentes régions dites inefficaces évolue chacun dans une 

situation de rendement d’échelle croissant. La région de Diourbel (tableau) a une efficience 

pure de 79,2% et une efficience d’échelle de 95,3%. Il a donc un écart entre la gestion des 

ressources et la technologie existante. En améliorant la manière dont l’école est gérée, les 

résultats peuvent progresser de 20,8% (100 – 79,2). En ajustant la taille de l’école, ils peuvent 

progresser de 4,7% (100 - 95,3). Initialement, la région avait un taux de réussite au bac de 

34,4%. Elle pourrait enregistrer un taux de réussite supérieur avec le même niveau d’input : si 

elle gère bien l’école, le taux de réussite au bac peut passer respectivement de 34,4% à 41,56%. 

Les départements Pikine/Guédiawaye pris ensemble ont une efficience pure de 90,8% et une 

efficience d’échelle de 100%. Elle ne peut pas améliorer son efficience en faisant des 

ajustements au niveau de la taille de l’école dans la région. La marge d’amélioration se situe 

dans la gestion en apportant quelques corrections dans la combinaison des facteurs de 

production et dans la technologie  utilisée, le taux de réussite au bac peut passer de 36,3% à 

39,64%. 

Les régions de Kaolack, Kédougou, Kolda et Louga, peuvent améliorer leurs résultats 

respectivement de 28,6%, 28,7% et 22,91%  et 21,5% en corrigeant la manière de gérer l’école 

au niveau secondaire. Ces variations correspondent à des taux de réussite au bac qui passent à 

40,12% ; 29,34% et 22,26% et 37,66. 

Les tableaux ci-dessous présentent l’efficacité des régions selon leurs dotations et leurs marges 

de manœuvre 

Le tableau 13 nous montre l’efficacité des régions selon leurs dotations. Il permettra de voir si 

l’efficacité des régions dans le secondaire est liée à son niveau de dotation. La région de 

Kaolack fait partie des régions relativement les mieux dotées.  Mais la moins efficace car 

affichant le score le plus bas. Cependant elle affiche un coefficient d’efficacité relativement 

supérieur. De ce constat, nous en déduisons  qu’il y a des régions relativement bien dotées en 

ressources mais moins efficaces.  

Tableau 13: répartition des régions inefficaces suivant leur dotation en ressources au 

niveau secondaire 

 bien doté moyennement doté assez bien doté peu doté 

Diourbel     X [0,792]   

Pikine/gue X [0,908]       

Kaolack X [0,714]       

Kolda       X [0,775] 

Kédougou   X [0,717]     

Louga X [0,785]       

Source : RNSE 2014, calcul auteur 
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Le tableau 14 présente les valeurs d’output d’origine et d’efficience. La région de Louga, par 

exemple, doit enregistrer un taux de réussite au bac de 40,12% pour être parmi les régions 

efficaces au niveau de l’enseignement secondaire. 

 

Tableau 14: répartition des valeurs d’efficience 

 

 taux de réussite bac (%) 

 valeur initiale valeur d'efficience 

Diourbel 34,4 41,56 

Pikine/gue 36,3 39,64 

Kaolack 31,2 40,12 

Kolda 18,7 22,26 

Kédougou 22,8 29,34 

Louga 31 37,66 

Source : RNSE 2014, calcul auteur 
 

II.3.3.  le système sanitaire 

Dans le sous-secteur de la santé, nous avons retenu 6 variables dont 4 inputs et 2 outputs 

Les inputs : 

 Le nombre d’habitants par poste de santé (NHPS) 

 Le nombre d’habitants pour une pharmacie (NHPHAR)  

 Le nombre d’habitants pour un médecin (NHMED) 

 Le nombre d’habitants par poste de santé (NHCS)   

Les outputs : 

 L’espérance de vie(EV) 

 Mortalité infanto juvénile(M.INF) 

Les résultats obtenus sous l’hypothèse « orientation output » nous montrent que les régions de 

Dakar, Fatick, Kaffrine, Kédougou, Kolda, Louga, Saint Louis, Tambacounda, Thiès et 

Ziguinchor sont efficaces. Deux régions se trouvent dans des situations complètement opposées 

l’une de l’autre. Il s’agit de Kaolack et Kolda. La première fait partie des régions dont les 

dotations sont supérieures à la moyenne nationale mais inefficace. La deuxième est moins dotée 

mais donne un résultat efficient. Il est à noter aussi que les régions de Matam, Sédhiou et 

Diourbel, bien qu’elles soient autour de la moyenne nationale ou un peu au-dessus, en termes 

de ressources, sont inefficaces. Toutefois, ces résultats laissent apparaitre quelques disparités 

dans la mesure où certaines régions sont plus proches de l’efficience que d’autres (cf. figure1).  
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Graphique 4: distribution des régions selon leur efficacité technique 

 

Source : RAC, ANSD, 2014, calcul auteur 
 

Le Sénégal affiche les scores d’efficience suivants : 

85,62% pour CRS_TE : en moyenne le Sénégal peut améliorer ses résultats de 14,38% tout en 

laissant inchangés les moyen en leurs dispositions. 

86,11% pour SCALE : en apportant quelques ajustements au niveau des tailles des structures 

de santé, il y aura une amélioration des résultats de 13,89%. 

Tableau 15: scores d’efficacité au niveau national 

Sénégal CRS_TE VRS_TE SCALE 

scores 85,62% 99,34% 86,11% 

Source : RAC 2014, calcul auteur 

 

Tableau 16: répartition des régions suivant les scores d’efficacité dans le système 

sanitaire 

régions Diourbel Kaolack Matam Sédhiou 

VRS_TE 0,986 0,98 0,966 0,975 

SCALE 0,58 0,831 0,78 0,604 

CRS_TE 0,571 0,815 0,753 0,588 

RTS DRS IRS DRS DRS 

Source : RAC, ANSD 2014, calcul auteur 
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La région de Diourbel a une efficience de 98,6% et une efficience d’échelle de 58%. Son 

système de santé évolue dans une situation de rendement d’échelle décroissant. Elle peut 

améliorer ses résultats de 1,4% en corrigeant davantage la gestion du système. L’espérance de 

vie peut passer de 62,8% à 63,7% ans et le taux de MIJ de 97,8% à 96,43%. En ajustant aussi 

la taille de son système de santé, elle peut améliorer son efficience. 

Compte tenu des ressources que disposent les régions de Kaolack, Matam et Sédhiou, elles 

peuvent encore améliorer leurs résultats de 2%, 3,4% et 2,5% respectivement. Ces variations 

correspondent à  une espérance de vie de 65,89 ; 62,45; 58,53 pour chacun d’entre elles. 

Les régions de, Fatick, Kaffrine, Kolda, Louga, Tambacounda ont une efficience pure de 100% 

et une efficience d’échelle qui varie entre  0,717 et 0,991. Elles évoluent dans une situation de 

rendement d’échelle décroissant. Les systèmes de santé sont bien gérés dans ces différentes 

régions. Il n y a donc pas d’écart entre la gestion des ressources et la technologie existante. 

Elles ne peuvent améliorer que leurs efficiences d’échelle en apportant des ajustements au-delà 

de la taille des structures de santé ce qui fera progresser les résultats entre 0,4% et 28,3% en 

termes d’espérance de vie et mortalité infanto-juvénile 

Pour ce qui concerne le système sanitaire, si nous faisons le classement des régions inefficaces 

en fonction de leurs scores d’efficacité, les régions de Diourbel et Kaolack occupent 

respectivement la première (0,986) et deuxième(0,980) position. Elles sont suivies par Sédhiou 

(0,975) et Matam (0,966) (cf. tableau 17).  

Toutefois en termes, de dotation, c’est la région de Kaolack qui vient en tête suivie de Diourbel. 

En outre, pour atteindre la valeur d’efficacité : 

 Diourbel doit  atteindre une espérance de vie 63,7 ans et un taux de mortalité infanto-

juvénile de 96,7/1000 

 Kaolack doit  atteindre une espérance de vie 65,9 ans et un taux de mortalité infanto-

juvénile de 79,48/1000 

 Matam doit  atteindre une espérance de vie 62,45 ans et un taux de mortalité infanto-

juvénile de 88,68/1000 

 Sédhiou doit  atteindre une espérance de vie 58,53 ans et un taux de mortalité infanto-

juvénile de 122,85/1000 
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Tableau 17: répartition des régions inefficaces suivant leur dotation en ressources au 

niveau sanitaire 

 bien doté moyennement doté assez bien doté peu doté 

Diourbel   X [0,986]     

Kaolack X [0,980]       

Matam     X [0,966]   

Sédhiou     X [0,975]   

Source : RAC 2014, calcul auteur 
 

Tableau 18: répartition des valeurs d’efficience 

 

 espérance de vie mortalité infanto--juvénile 

 valeur initiale valeur d'efficience valeur initiale valeur d'efficience 

Diourbel 62,8 63,7 97,8 96,43 

Kaolack 64,6 65,9 81,1 79,48 

Matam 60,4 62,45 91,8 88,68 

Sédhiou 57,1 58,53 126,3 122,85 

Source : RAC 2014, calcul auteur 
 

Conclusion  

Au terme de cette étude, il en ressort une inégale répartition des ressources scolaires et 

sanitaires. Certaines régions sont relativement bien dotées quelles que soit le secteur (ici, 

l’éducation et la santé). Il ressort de cette étude également qu’il n y a pas une relation linéaire 

entre la disposition de ressources scolaires ou sanitaire et l’efficacité des structures concernées. 

L’analyse nous a permis de voir que les régions les plus riches en ressources ne sont pas 

forcément les plus efficaces : il existe des écoles bien dotées mais qui ne sont pas efficaces et 

vice versa. 

Au Sénégal, 9 régions sur 14 sont efficaces dans le secteur de l’enseignement primaire, 10 dans 

le secondaire et 11 dans la santé. Globalement, les structures évoluent dans des situations de 

rendement différent. Ce qui implique un mode de correction selon la situation. Pour atteindre 

l’efficacité, certaines régions doivent corriger le mode de gestion qui renvoie à la technologie 

utilisée d’autre par contre doivent revoir la taille de la structure selon qu’elle évolue dans une 

situation de rendement d’échelle décroissant, constant ou croissant. 

L’analyse nous a permis également de voir qu’au Sénégal, la question de l’efficacité dans les 

secteurs dépend beaucoup plus de la gestion des ressources que de l’ajustement de la taille des 

structures. Les systèmes (scolaires et/ou sanitaires) de certaines régions évoluent dans une 

situation de rendement d’échelle décroissant (DRS), d’autres dans celle de rendement d’échelle 

constant (CRS) et d’autres encore dans celle de rendement d’échelle croissant (IRS). Au vu des 
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résultats, l’Etat ne peut pas agir sur les ressources des structures. Autrement dit, il ne peut pas, 

par exemple, diminuer le nombre d’enseignants, ni des services sanitaires pour atteindre 

l’efficience. L’option pertinente est qu’il doit agir surtout sur le mode de gestion de ces 

ressources. Concernant les structures inefficientes et à rendement d’échelle constant ou 

croissant, l’Etat peut chercher la proportion optimale de chaque compétence du personnel et 

améliorer la technologie utilisée. Certaines structures sont plus grosses par rapport à leur taille 

optimale. Celles-ci sont dans une situation à rendement d’échelle décroissant. Dans ce cas, 

l’Etat peut privilégier la construction des structures de tailles modestes. 

Par ailleurs, il faut souligner que la qualité des résultats d’une structure dépend de nombreux 

facteurs qui ne sont pas forcément pris en compte par l’étude : l’étude donne des résultats 

globaux de la région. Elle ne peut pas nous fournir la proportion des structures efficientes ou 

non dans une région donnée Les résultats peuvent montrer le caractère inefficient du système 

sanitaire dans une région alors qu’il y a des structures efficientes dans la région.  En outre,   

cette méthode ne permet pas de vérifier si une ou plusieurs variables doivent ou non être 

intégrées au modèle. Ce qui mène souvent, à des biais se traduisant par une sous ou sur 

estimation de l'efficience.  
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